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Les étapes du voyage



 Les Achéens ont réussi à pénétrer dans la cité. Le fantôme d’Hector
m’est apparu en rêve : il m’a conseillé de quitter Troie avec les objets
sacrés et les Pénates. Désirant mourir dans la gloire, je refusai, et
partis au combat avec quelques compagnons. Mais lorsque je vis
Priam mourir de la main de Pyrrhus, le fils d’Achille, j’ai réalisé que
j’avais laissé ma famille seule face aux dangers. J’ai donc décidé de la
rejoindre, de fuir avec elle. Vénus, ma mère, m’a protégé durant le
trajet. Mon père Anchise, refusa de partir, mais sur un signe des dieux,
il accepta. Un autre prodige envoyé par Zeus sous forme d’étoile
filante nous a guidé vers le mont Ida, à la périphérie de Troie. Je
portais mon père et tenais mon fils Ascagne par la main. Ma femme,
Créuse nous suivait. Nous emportâmes avec nous les Pénates. Pendant
que nous fuyions la ville, Créuse disparut. Je partis à sa recherche
dans Troie en flamme. Son fantôme m’apparut et me dit de m’en aller,
de l’abandonner. Elle m’a prédit que j’atteindrai l’Italie malgré de
nombreuses épreuves. Mes compagnons et moi quittâmes la cité,
abandonnant tous ceux que nous aimions derrière nous.

MEOS DELETOS PENATES FUGIO
Je fuis mon foyer détruit

Énée fuyant Troie, avec Anchise,
Ascagne et Créuse - Batoni 1753



 
 

il y a quelques jours, nous avons accosté sur l’île de la reine Didon.
Une souveraine puissante, respectée et juste. Nous lui avons demandé
sa protection et la faveur de pouvoir réparer nos navires. Elle a
accepté. La magnifique reine nous a ensuite invité à un de ses banquets
lors duquel elle est tombée amoureuse de moi. Elle a tenté de me
convaincre de ne pas repartir. Lors d’une chasse organisée par celle-
ci un orage s’est déclenché. Nous nous sommes abrités dans une
grotte et nous nous sommes unis. Suite à cela, tout le monde fut au
courant de cette liaison que je souhaitais garder secrète. Mercure
m’est apparu : il m’a rappelé que mon destin était de partir en Italie. Ne
voulant pas faire de peine à Didon j’ai préparé mon départ en secret.
Mais elle l’a découvert et s’est déchaînée contre moi. je compris
qu'elle se sentait trahie et abandonnée. La reine eut beau tout faire
pour me retenir je suis resté inébranlable et j’ai embarqué avec mes
compagnons pour l’Italie. J’appris plus tard que, de tristesse et de
colère, elle proféra des malédictions contre moi et se suicida sur
mon épée.

Dido me amat, 
sed mihi necesse est proficisci
Didon m'aime, mais il me faut repartir.

Didon et énée dans la grotte,
LACOUR Pierre Père, vers 1774



On m'accueillit tristement au port de Drépane et on m'annonça que
mon père était mort. Ni Helenus ni Céléno ne m'avait prédit qu'il

allait tristement mourir de vieillesse. Ce fut une ultime épreuve, le
terme de longs périples. 

 
Pour lui rendre hommage,

j'ai organisé neuf jours de jeux : régates, course à pied, lutte et tir
à l'arc... Durant les jeux, sur le rivage, des Troyennes pleurent la

mort de mon père et surtout maudissent leurs errances sans fin... 
 

Patri meo Vale facio
Je fais mes adieux à mon père

La mort d’Anchise,  
 J. Grüninger & S. Brant, 1502



 ad regnum plutonis cum sibylla descendo
Je descends au royaume de Pluton avec la Sibylle

J’ai accosté à Cûmes où j’ai rencontré la Sibylle, prêtresse
d’Apollon. Je l’ai priée de me conduire aux Enfers pour que je
retrouve mon père. Une fois arrivé, Charon, le passeur du Styx
m’accepta sur sa barque et la Sibylle endormit Cerbère. Parmi les
victimes de mort prématurée, j’aperçus Didon. Je voulus lui parler,
mais elle m’évita. Je vis aussi les guerriers tombés lors de la guerre
de Troie : les Grecs me contournaient tandis que les Troyens se
pressaient autour de moi. J’arrivai devant le Tartare : ce lieu maudit
est la résidence éternelle des condamnés. Je vis aussi l’Élysée, le
paradis pour les Bienheureux. Je revis enfin mon père. Il me montra
l’avenir et les futurs grands hommes romains. Pour sortir, je
franchis la Porte d’Ivoire, l’une des deux portes de Sommeil. Une fois
de retour à la surface, je partis immédiatement pour le Latium.

Énée et la Sibylle (détail), William Turner, 1798



Nous sommes arrivés au sud du Latium. Nous nous étions
installés pour manger des fruits déposés sur des galettes
de blé. pas rassasiés, nous avons mangé les galettes aussi.

C’est à ce moment là qu'Ascagne a dit: «Hé, nous
mangeons nos tables!», en faisant référence au signe de la

prophétie qui s’est donc réalisée.
J’ai rencontré le roi du Latium, nommé Latinus, sa femme

Amata et sa fille Lavinia. Le dieu-devin Faunus a conseillé au
roi de prendre pour gendre un étranger qui «conférera

la gloire à sa race». J’ai tout de suite su que c’était moi. 
On a commencé à s’installer au Latium. 

Pour provoquer la guerre entre les deux peuples, la Furie
a ensorcelé Amata avec un serpent, et possédé Turnus

d’une folie guerrière. Sous l’emprise de la Furie, mon fils
a blessé à la chasse un cerf apprivoisé des Latins. Cela

provoqua une guerre entre nos deux peuples. 
 

Notre arrivée
au Latium

LAT INUS  OFFERANT  LAV IN I A  À  ÉNÉE  EN
MAR IAGE ,  GAMBATT ISTA  T I EPOLO,  1 753




